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Je remercie toutes les personnes qui m’ont entourée au cours de ce chemin initiatique et tout particulièrement ma sœur, les amis, la famille, le corps médical, les auxiliaires de vie, les personnes de l’accompagnement.


Je remercie également les personnes qui m’ont aidée à finaliser cet ouvrage par leurs précieux conseils et leurs regards bienveillants.


Je remercie enfin tous les plans subtils qui ont conspiré à la concrétisation de ce livre. J’adresse un clin d’œil à la guidance de Joachim, présent à mes côtés pour la finalisation de l’écriture.


Je dédie ce livre à mes chers parents, en leur envoyant un message d’amour, là-haut dans les étoiles.









Avant-propos


« Ce que je sais, c’est que je ne sais rien. »


Socrate (470-399 av. J.-C.)


Cet ouvrage est le récit d’un voyage initiatique qui m’a conduit à découvrir qui Je SUIS et quel sens donner à ma vie.


Pour jalonner les étapes de ce voyage intérieur et apporter des nuances colorées à mon récit, j’ai pris appui sur mes connaissances acquises tout au long de mon parcours.


L’ouvrage est constitué d’une série de tableaux qui dépeignent les événements (le vécu de l’héroïne dans l’instant présent). Chaque tableau est accompagné d’une analyse du peintre qui fournit une interprétation (ici, celle l’auteure). De quoi parle l’artiste ? Quelle est sa vision du sujet ? Quels sont les symboles dans l’histoire de l’héroïne ? Cet éclairage donné par le peintre s’inspire de différentes approches telles que la logothérapie, la mythologie, la symbolique et les arcanes du tarot.


Avant de commencer mon récit, je vous propose de présenter brièvement chacune de ces approches.


- La logothérapie a été élaborée par le Dr Viktor Frankl (19051997), philosophe et neuropsychiatre viennois, né dans une famille juive. Il a révolutionné la psychothérapie en développant la logothérapie (versant thérapeutique de son approche) qu’il fonde sur sa vision de l’Analyse Existentielle (versant philosophique de son approche). Le terme grec logos signifie à la fois langage et raison et, par extension, traduit la notion de sens. La logothérapie permet d’identifier les raisons de vivre de chaque personne en tant qu’être singulier. La crise de 1929 a donné au Dr Viktor Frankl l’opportunité d’observer combien l’absence de perspective et le sentiment d’inutilité pouvaient entraîner, chez les étudiants et les chômeurs, une souffrance psychique profonde, se traduisant par des dépressions et des crises existentielles importantes.


Après le déclenchement de la Seconde Guerre mondiale et l’envahissement de l’Autriche par les troupes allemandes, le Dr Viktor Frankl est déporté pendant trois ans dans le camp de concentration de Therezín, puis un peu plus tard à Auschwitz, et enfin à Dachau. Il sera l’un des seuls rescapés de toute sa famille, avec sa sœur qui avait pu s’enfuir en Australie. Avant d’arriver dans les camps, il s’était fait confisquer par les nazis son carnet où il avait retranscrit tous ses travaux sur la logothérapie. Cet événement est un acte fondateur qui soutiendra une indéfectible volonté de vivre afin d’écrire un ouvrage après sa libération. Pendant son emprisonnement, il observe les comportements des prisonniers. Il comprend que ceux qui arrivent à se maintenir en vie sont ceux qui trouvent la force de donner leur dernier morceau de pain ou de puiser en eux pour réconforter les autres. Il en déduit que c’est la seule force mentale qui permet de faire face à l’horreur, de résister aux maladies et aux conditions rudimentaires de l’existence. « Quand nous ne sommes plus en mesure de changer une situation, nous sommes mis au défi de nous changer nous-même1. » À la sortie de la guerre, il écrit de nombreux ouvrages, dont son œuvre principale Découvrir un sens à sa vie grâce à la logothérapie, et il donne des conférences dans le monde entier. Il écrira également Le Dieu inconscient – Psychothérapie et religion2. Dans ses différents ouvrages, il met en lumière la névrose « noogène3 », symptomatique d’une véritable détresse spirituelle provoquée par l’absence de sens.


- Les travaux du Dr Carl Gustav Jung, médecin psychiatre suisse (1875-1961), pionnier de la psychologie des profondeurs par l’étude des rêves, de la mythologie et de la religion, constituent une autre de mes références. J’ai découvert ses ouvrages lors d’un cursus sur l’outil d’évaluation psychologique appelé MBTI (Myers-Briggs Type Indicator4) et, plus tard, lors de ma formation en hypnose humaniste basée sur la thérapie symbolique. J’ai pu ainsi approfondir mes connaissances sur les archétypes qui constituent la structure de l’inconscient collectif décrit par Carl Gustav Jung. En effet, celui-ci affirme que l’esprit humain possède non seulement un inconscient individuel, mais également un inconscient collectif résultant des expériences humaines, partagé par tous et transmis de génération en génération. L’inconscient collectif est constitué d’archétypes pouvant faire surface dans la conscience sous forme de symboles présents dans des rêves, des visions… L’archétype, du grec arkhetupon, signifie « modèle primitif ». C’est un agglomérat d’informations de même nature qui représente un « moule ».


- À un seul et même archétype peuvent correspondre plusieurs symboles. Parmi les archétypes identifiés, trois sont majeurs et universels : le Masculin, le Féminin et l’Enfant. Chacun de ces archétypes est représenté par diverses figures symboliques :




	 archétype du Masculin : la lumière, le ciel, l’air, le cerf, le soleil, les dieux, l’épée, la couleur blanche…


	 archétype du Féminin : la lune, l’eau, la biche, la coupe, les déesses, la couleur noire…


	 archétype de l’Enfant : les animaux, le printemps, la graine, la couleur verte…





- Si les archétypes sont immuables, leurs formes symboliques sont, elles, modifiables. À ce titre, les symboles constituent des outils de transformation et de guérison.


Le mot symbole vient du latin symbolus, « pièce justificative d’identité, signe de reconnaissance », emprunté au grec sumbolon, « mettre ensemble, unir deux parties d’un tout qui a été divisé », à l’origine « signe de reconnaissance, objet coupé en deux, dont deux hôtes conservaient chacun une moitié ». Dans la Grèce antique, une pièce de monnaie était souvent coupée en deux pour conclure un pacte. Chaque personne gardait sa moitié en signe d’amitié, d’alliance ou encore de dette. Le symbole fait le lien. C’est un signe de reconnaissance et de rapprochement.


Pour Pythagore, il y aurait un enseignement secret dans chaque symbole renfermant une énigme et un sens profond. Les symboles établissent un lien entre le corps, l’âme et l’esprit, entre le concret et l’abstrait, entre le rationnel et l’irrationnel. Ils nous racontent qui nous sommes, d’où nous venons et notre chemin de vie, comment nous transformer. Ils sont la clé pour pénétrer les profondeurs de notre inconscient.


- Les mythes, les légendes et les contes de fées explorent également les symboles. Outre donner un sens, le symbole répare et réduit les souffrances, et permet de prendre de la hauteur à propos d’événements chaotiques de l’existence. Seul celui qui cherche un sens au symbole trouve la clé de sa dimension profonde. Nous avons tous été à certains moments de notre vie Œdipe, le Petit Chaperon rouge, etc. La structure des contes de fées permet de nous construire en tant qu’être humain en transmettant des messages à notre inconscient. La mythologie contient un ensemble de récits traditionnels associés à une culture, un peuple, une religion ou une société. Elle raconte l’évolution de l’homme, sa vie psychique avec tous les rebondissements du cycle d’une vie. Elle évoque principalement le mythe du héros qui sommeille en nous, qui est une métaphore de notre condition humaine. Chaque héros est amené à accomplir une quête.


- De la même manière que dans la mythologie, on retrouve des images archétypales et des symboles puissants dans le tarot de Marseille. Le grand public connaît le tarot de Marseille sous sa forme divinatoire, mais il a bien d’autres applications, notamment en coaching et en développement personnel. On retrouve les archétypes universels de la lune, du soleil, de l’étoile, de l’enfant.


L’origine du tarot reste un mystère, mais on peut le relier à différentes origines : l’Inde, la Grèce, l’Égypte, la Chine… L’étymologie de ce mot est multiple : « Tar Rob » décrit la voie Royale de l’inconscient en égyptien ; Thot, le dieu égyptien, remplissant des fonctions de messager ; la Thora, « la loi », mot qui désigne les cinq premiers livres de la Bible hébraïque ; le Tao reflétant la tradition philosophique chinoise qui traduit la « voie » ou le « chemin » ; la « rota », son anagramme signifiant la roue en espagnol et peut-être plus spécifiquement la roue de la vie et des incarnations ; également Tar-o en sanscrit pour parler de l’étoile Polaire…


Le tarot est un livre d’images de la vie et permet de révéler notre psyché. Il nous aide à décrypter des messages pour atteindre un niveau de conscience plus élargi, comprendre le langage subtil du divin et des lois universelles et permettre un travail de libération comme en hypnose. L’interprétation des symboles peut être multiple et agit en fonction de notre intuition ou de la situation du moment. Les arcanes du tarot nous aident à décrypter la voie initiatique de l’homme dans son parcours de vie. Le tarot résume toutes les voies ésotériques occidentales comme l’alchimie, la kabbale et l’astrologie.


Ainsi, la mythologie, les symboles, la logothérapie (thérapie par le sens) éclairent le chemin de vie et permettent la guérison.


Comment ai-je trouvé du sens à ma vie, après les épreuves ? Quels sont les symboles, les mythes que j’ai rencontrés sur ma route ? Comment me suis-je retrouvée avec mon Soi véritable, le fameux qui JE SUIS ?


Je vais tenter de vous les décrypter tout au long de mon histoire. Il s’agit bien évidemment d’une interprétation singulière, qui n’appartient qu’à moi.


Tout au long de ce parcours d’épreuves et de reconstruction, j’ai trouvé la lumière, celle qui m’a fait renaître et accéder à ma véritable nature. Après les larmes et la peine, j’ai ouvert les yeux et je me suis rencontrée telle que j’étais devenue, telle que JE SUIS aujourd’hui.





1 Frankl Viktor Emil et Drolet Louise (trad. de l’anglais), Découvrir un sens à sa vie grâce à la logothérapie, Paris, J’ai lu, 2013. La traduction française littérale du titre original, paru en allemand en 1946 (éd. Verlag für Jugend und Volk, Autriche), est la suivante : « Dire quand même oui à la vie – Un psychologue fait l’expérience d’un camp de concentration ».


2 Frankl Viktor Emil, Le Dieu inconscient – Psychothérapie et religion, Intereditions, 2022.


3 Du grec noos, « esprit », et génos, « génération, naissance, origine ».


4 Le Myers-Briggs Type Indicator (MBTI) est un outil déterminant le type psychologique d’un sujet parmi seize types différents, suivant une méthode proposée en 1962 par Isabel Briggs Myers et Katherine Cook Briggs (Wikipédia).









Préambule


« Ce n’est pas la vie qui est courte, mais la conscience


de son importance qui est tardive. »


Angélique Planchette, née en 1981


Nous sommes début décembre et Noël approche à grands pas. Cette période de l’année est particulièrement éprouvante pour moi, car elle me rappelle des souvenirs très sombres. Depuis deux semaines, mon sommeil est irrégulier à cause de douleurs aux dos. Aujourd’hui, je me réveille à cinq heures du matin. Je prends un livre, pensant que cela me permettra de me rendormir rapidement. Après quelques pages, je ne parviens pas à faire le vide dans ma tête. Je décide alors de me lever et de descendre au salon pour profiter des dernières braises du feu de cheminée. J’aime regarder les flammes dans l’obscurité, entendre le crépitement du bois, sentir la chaleur. Cela me rappelle mon enfance. J’aimais regarder mon père attiser le feu, et cette activité avait l’air de le rendre heureux aussi. Face à la chaleur intense, alors que les flammes avaient rougi mes joues pendant de longues minutes, le simple fait de tourner la tête ou de m’éloigner ne serait-ce qu’un peu du foyer brûlant créait, tout à coup, une désagréable sensation de froid. L’odeur chaude des braises est rassurante. La chaleur de mes parents me manque tellement. Face au crépitement des flammes, j’essaie de méditer à travers tous mes sens en éveil. Cependant mes pensées reviennent sans cesse vers une seule et même question : Quel est aujourd’hui le sens de ma vie ? Après le chaos et l’incertitude, alors que le vrombissement perpétuel du chagrin semble s’éloigner, à l’heure où la peine se fait plus silencieuse, je prends doucement conscience que je suis dans une impasse. La seule façon de m’apaiser, c’est de prier et d’envoyer de l’amour aux personnes que j’aime, à ma famille, mes amis, mais aussi à tous les êtres vivants et les animaux sur cette terre, afin qu’ils puissent trouver la paix et la foi en quelque chose de plus grand.


Je prends conscience qu’après cette tempête, c’est le moment de me reconstruire et d’agir. Les débris des émotions tombent doucement, silencieusement, comme après le chaos d’un incendie.
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Tableau n° 1


Qui SUIS-JE ?


« J’ai toujours tenté de trouver une réponse à la fameuse question : qui suis-je ? Et je n’essaie plus. Ce n’est plus une question, c’est une réponse : je suis. »


Paulo Coelho (né en 1947)


Définir qui nous sommes est une question éminemment vaste et ambitieuse.


- Selon les philosophes grecs de l’Antiquité, l’homme est constitué de trois réalités qui s’interpénètrent : l’être ou l’esprit (dimension spirituelle), l’âme ou la psyché (dimension intermédiaire) et le corps ou le soma (dimension terrestre). De nombreuses traditions spirituelles considèrent que l’homme est une conscience qui cherche à réaliser son Soi véritable, évoluant d’un Moi individuel séparé vers une conscience reliée plus éveillée. Le célèbre texte alchimique de la Table d’émeraude d’Hermès Trismégiste, personnage mythique de l’Antiquité gréco-égyptienne (assimilé à Thot, dieu lunaire égyptien de l’écriture et de la sagesse, scribe des dieux au savoir illimité), énonce : « Ce qui est en bas est comme ce qui est en haut ; et ce qui est en haut est comme ce qui est en bas, pour faire des miracles d’une seule chose. »


- Comment le Dr Viktor Frankl définit-il la structure psychique de l’homme ? Selon lui, il y a une distinction à faire entre l’individu et la personne.


L’individu est assimilé à un ensemble de traits biologiques, culturels, sociologiques et économiques. Il répond à des codes sociaux et est régi par un ensemble de déterminismes. La personne, quant à elle, est définie comme un être spirituel, c’est-à-dire qu’elle se construit à partir d’un champ des possibles, qui ne se limite pas aux déterminismes qui conditionnent l’individu. Elle est capable de s’auto-dépasser, et elle est actrice de ses choix authentiques. En s’affranchissant de ses conditionnements, de ses croyances collectives et individuelles, elle se libère de son histoire personnelle et de son éducation. Elle accorde la priorité à sa quête de sens, à la recherche de ses raisons de vivre.


- Carl Gustav Jung définit la personnalité comme un masque social auquel il donne le nom de « persona » (terme lié au masque que portaient les acteurs de théâtre dans l’Antiquité). Avec ce masque, nous offrons au monde extérieur une représentation factice de nous-mêmes, qui répond à ce que notre entourage et la société attendent de nous. « Persona » vient du latin per-sonare, « parler à travers ». Il traduit le mot grec prosopon, qui signifie littéralement « ce qui se présente (pros) à la vue (ôps) », soit le visage, puis le masque, et plus tardivement encore la personne.


En résumé, la persona en psychologie est le visage extérieur que nous présentons au monde. C’est un visage public différent de notre Soi authentique.


- D’un point de vue purement spirituel, on peut penser qu’une âme décide de s’incarner sur Terre pour accomplir un chemin de vie. Avant son incarnation, elle choisit sa famille, son environnement et les grandes épreuves qu’elle pourra traverser pour grandir et se libérer de la loi de cause à effet. Elle aura ainsi le libre arbitre de faire sur Terre toutes les expériences qui lui seront utiles, pour tirer les leçons de ses erreurs et grandir. Elle pourra avancer, en fonction de son chemin de vie, vers une plus grande connaissance des lois spirituelles. La destination finale de cette âme reste un mystère. C’est là, à ce niveau de réalisation inconcevable, que réside la quintessence de la vie.


Revenons à l’être humain que je suis. Dans un premier temps, pour me définir, je vais vous présente ma carte d’identité, correspondant à ce que le Dr Viktor Frankl nomme « individu » ou à ce que Carl Gustav Jung qualifie de « persona ».


Quels renseignements donne-t-elle, cette carte d’identité ? Elle réunit des informations sur mon physique, mes traits de personnalité, ma famille, mes racines et mes centres d’intérêt.


Mes parents me surnommaient Nana. Femme de type méditerranéen, cheveux bruns, yeux de couleur marron. Je suis originaire de la Bourgogne et j’ai grandi dans un milieu rural, au sein d’une famille modeste. Mes parents se sont rencontrés très jeunes et ma mère est tombée enceinte juste après leur mariage. J’ai récemment pris connaissance du décès de mon frère jumeau, survenu très tôt dans le ventre de ma mère. Ceci explique certainement pourquoi l’accouchement fut si long et douloureux. Le bébé que j’étais n’avait pas très envie de venir au monde. Petite, j’ai beaucoup souffert de la solitude. Je n’ai pas cessé de réclamer une sœur, qui est venue au monde trois ans et demi après moi. Nous étions très différentes l’une de l’autre. Je suis plutôt introvertie et intuitive, tandis que ma sœur est extravertie, rationnelle et analytique.


Après une scolarité classique, j’ai poursuivi des études supérieures en commerce international. Ce ne fut pas sans effort, car Maman, enseignante, mettait un point d’honneur à ce que nos résultats scolaires soient excellents. La réussite scolaire et sociale était donc un objectif important. Papa, lui, a mené une carrière commerciale. J’ai été élevée avec des valeurs de courage, de justice, de travail et d’entraide.


Bien que mes parents ne soient pas croyants, j’ai grandi dans la foi catholique. J’aimais bien aller au catéchisme. J’ai eu en effet la chance de recevoir l’enseignement d’un prêtre qui avait une approche plutôt ludique et moderne. J’étais enthousiaste de participer à nos conversations philosophiques, interrogeant le sens de la vie. Il nous faisait également visiter les églises de la région. Avec mes camarades, on en profitait pour sonner les cloches. C’était très amusant !


J’ai toujours aimé pratiquer le sport et plus particulièrement le canoë-kayak, la danse et le basket. Le canoë-kayak me connecte à l’élément eau, qui a toujours été un élément important dans ma vie. La danse me permettait d’exprimer ma créativité. J’appréciais beaucoup les tournois de basket, car cela m’incitait à me dépasser, à travailler ma force mentale et mon esprit collectif. C’était également des moments précieux partagés avec mon père, puisqu’il m’accompagnait à chacun de ces matchs. Nous avions également pour habitude de partir en famille à la montagne l’été et de faire régulièrement du ski en hiver.


J’ai toujours été de nature très rêveuse. J’écrivais déjà dans un journal intime où je consignais mes pensées et mes rêves. Je voyageais intérieurement et me projetais souvent dans une vie future, réalisant mon ambition de parcourir le monde. J’étais déjà en quête d’un idéal.









Analyse du peintre


J’associe cette première description de l’héroïne à celle de l’arcane du Bateleur du tarot de Marseille. Cet arcane représente un jeune homme en position debout, les deux pieds écartés. Les instruments sont posés sur son établi, devant lui. Chaque instrument est un symbole : le bâton évoque l’élément feu ; le denier indique la terre et le monde concret ; l’épée est le symbole de l’air, élément rattaché à l’esprit ; la coupe est associée à l’eau et aux émotions. Tous les éléments sont à sa portée, pour l’aider à déclencher son chemin initiatique. De son établi, il peut entrer en action pour travailler avec le cosmos et s’ouvrir à une vie spirituelle. Il jongle avec l’ombre et la lumière, avec l’inconscient et la conscience. Son déhanchement manifeste cependant une certaine indécision. Son incarnation est déterminée par un conditionnement parental dont il devra se libérer. Le libre arbitre est au cœur de cette lame. Il est associé au chiffre I qui est le nombre du commencement, le point originel. Il est face à toutes ses potentialités. Il implique le travail à accomplir. Le Bateleur doit sacrifier son individualité pour devenir universel : c’est en acceptant les épreuves qu’il pourra se transformer. S’il sait écouter son intuition, il prendra le bon chemin. Le Bateleur est aussi associé à un magicien, un illusionniste. Il recherche la vérité à travers l’illusion.


Notre héroïne a tous les éléments en main, grâce à son éducation. Elle n’a pas encore conscience de son futur parcours. Aussi devra-t-elle redoubler de vigilance pour ne pas se laisser tromper par les illusions de la vie qui pourraient l’emmener sur un mauvais chemin.




[image: Illustration de l’arcane Le Bateleur]


Illustration de l’arcane Le Bateleur
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